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iiiNS- iL TAI 1N

-D octeur, d'oit vient que j'ai toit-
.ours soif?

-De ce que vous av-z le diabète.
- I 'oÙ vient que J'ai le diabiète?
-De ce que vous digérez mal.

-DL'où vient que tedièe a
-De ce <lue voua' avez une dilata-

tion d'est3omac.
-*D)'où vient que j'ai une dilatation

d'estomac? '
-De ce que vous buvez.
-Mais, si.je bois parce que j'ai le dia-

bète, m'avez-vous dit, et si J'ai le dia-
bête parce que je bîois, que dois-je
donc faire 'i

-Me payer 20) francs pour tua
consultation.

A la sertie du congrès des spirites
-Et % nus, doecteur, croyez- vous aux

reeiants i
-Comment pouvez-vous mie demnan-

d1er celail Mais si je croyais aux reve-
iiaint8,.ie changerais de profession.

ABONNEZ-VOUS AU JOURNAL

l'Li Menu"
LE MIEILLEUR

Journal à Nouvelles et...

.p.aux Beaux Feuilletons

le mieux renseigné sur toutes

les question13 d'actualité ....

PRIX DE L'ABONNEMENT1

iln.....t l ani .mi . '. l celits
si\ Iîuis . iu Six mîois .. ?5 cetult

"LE MIONDE " s'adresse à toutes let.
claCses uuîsIaîi41teuu, et en raison (le lu
aup.iriliriti île nit clienttle île lecteurs, il est

Un Modiiini d'Annonce hors ligne

NO 75 RUE ST-JACQUES

]ECHIECS
PROBLÈME No I5
l'ar LH it F. S-rINîxuSS

NOIRS

BLANOS
les tîlaîîe(S olîe4îî et font mal cRI trlois coups.

SOLUTIONV DU PROBLÊME No 13

I 1 " h . 1 il 1'lrni e 1

:tu. sia inttcoiet 1 3--Elc et niai

Oize trouvé la solution du Problèmne No 1'

MMl. Gi P. %Wllcjmî,. El. Espit;îtl. F~. 'i Citer
(Mutiréalt 0 . Oi.. '.%I. Lupien Iube
A. I nlitiret K Gu(iiignard, .1. l.iftotiicaite <Non-.
vetle Oriléans) : U. AsselIii (Worcester, :Wass>.

Jeux d'Esprit
Problème No 1.11;

I 'ou r nt ilonner (lll< ioilu'u rei-C i CCiccinmct,
U;ne, , iiile îîrés'î,

.1 'ai ceinit i.s l'épiée, et le soldat nie cc5 ii
IPour -.iispeciîr le glaivec.

I'roflème No 1Il?
VEI1t" A T M 1N E1

I0 'iiàr il es bien ji ets t ii lasse ild teis c. -
1tlii- ilil so i goîil 1., ni ai s e o î'es t 1) l ;1e -
i; îîb iiiîi, d i1 on i ,%u lt ec R1il in 1 lng -

I il l'euix il Ili tit OR) il inlleri at -mon vers. hlîî'sî! a llIiiineiir -
Ne loii pa-lez, d'enitraves -
Un ,jeîi de runie. encor ])ieu sait -
S'il pit soit lrir. c'est tout le boul dii
Il îîiiscaîi fuît- if. je' Il laisse --
flaii le-. prés, le livrant ia '-
Il bailte, il fuit, il gazoulille. il--
(t'litilin fa tasant, il volt ses bords-
QtI-iiîi voyageuir pafii s'y --
Et d' i n, lîerci le siallie en
<Iii ,es ail i-ails quî'ulne jeune
Vieîilie mirer, c'etit ii rîgisseul -

X

Nii1.
No 2.
No t.
No t.

a i ru et.
No -.
Nîi Ri.

mnut.

P'rolèmée N7o 1 2S
u0tQU ILLES Aa S ''î;
La poêisle ne fond pais.
L- a foi est. puîre, mai, c'est le roi.
Les festins oitîireîît le dontec.
Le velrre est v'ille sans ceux oi'oîî

Ait dcsci't, le <ir;lge est un beuriire.
-Le-. poîis lîlui-se vendent dillicile-

'c

Problème N'to 1_2f9
El:N 1 Gi E

In pouvuoir' ici -bas s'i i iipose en to't liss-'lie relue, tel-t eur, et umaulgré cec,'uigoe
neul. an réistrse îlu àlue uéirels.

femmie i-st iilranip, I 1lhomnme, lls dlis-
ICrut.

t ii lueile esclavec. Elégaite cou comuiqueo,
c le boit goût i'iiîsPiî- Oul l'espîrit excuiri-

l<t ue,
it l'. Falis nu i ouuci, pé'se asi' tous tes temhps;t
l'-e b>ien, est-ce nial! Nous î'eru'ousdaiîs Vîcnt

[ans.

Pr-oblème No 130

CIFARADE
Si v-oila ve,la li4e iî nion premier,
Vous lioutr'erez assez poil île sagesse t
Se délieter le min dternier.

C"est av'oir dansî- le goûtl pu île dtiliclite-se.
Pour io îîîîî mie r, élégai. ei. léger,

ltii diisLltîans %,os liîailis le rôledii zepliyrî-.
Ilanide ii a' il til dissimulile iliisoliîlire.

Etl déaida isi ilui sel-t dl'Alger'.

Adresser lee solutions des Prob.lèmîes à

Soliîtionis des Prolèmes
DE 1 la A 121,

Y o 11.
L'a iibitioîî pren'd alux pet ites Cuite> ptlus faici-

leiient q lIi'a îîx grandes, commuîe le feu prendu
pilus aisémîent anx î'liauiiires qu'aux tîalaiW.

1%No 11lt

OSit eotaîp le î'reîuieî'coriton en liai, ile eî-çoiîîl
.u miilijeu. te i roisil-me cii bas-, le poids lilai il-
tient touir cohés.ioî et reste uispeîidu, bienî que
lat coîrde soit, coupée.

NLo Il o11<
c' :tA1; A T'

C A1, A V Il':
C 0 It A N i, 1I E leii

CA It iMEL AI>) E ilt-l
ILtA 1i ES '11 E EEil

N U;
1l

Nvo 119
(A ',, A IU A 1)

A N E 'M O N Il,
'il El ) U .1-k
A MN U il E1

A 'N E

it Ail lber ge

llIr ne

Ge le VO

Oîtt trouvé les solutions <les probklèmes
de 101 <t 1-;.

Ont trîé îsollil ioîîs: tM. .F. 'tiis
A. lBari-ter. O'Neit, F. Wetir, A. Esîil'
Mllass) A. Labouret, .1. Lzlfoiii'aîe îNoiîîvctie-

Ont tr'ouvéA t! 'aottions: Mâf. E.Giigiar
iNcii'.Oi'éaist .1-'.afoi-tuie 'lDétr'oit, Micil.

Posons ici la blague lyrique (le
Charles Baudelair'e, le poète (-sles uî
dit inal, sur les deux mameluks du
maître Victor H-ugo.

Vacq uerie
A son Py-
Ladtl é!pi-
Que:t Qu'on rie
Ou qu'on crie,
Notre épi
Brave pi-

Aillerie,
O Maur.i.
Ce ! Il ni,îî1ri-
Ra Momie,
Ce truc-là
M ène Îî lFA-
Cadénîile.

TRADUCTION EN PROSE:

Vacquerie à son Pylade épiquet
Qu'on rie ou qu'on crie,
Notre épi brave piaillerie,
O Naurice !Il mûirira miotrie.
Ce truc là mène à l'Académie.

Et voilà

L'autre jour en plein boulevard, un
pauvre diable, entre deux averses, était
en train d'essuyer soigneusemient ses
souliers avec sa casquette.

Sur le trottoir, des gens le regardent
en souriant.

Alors, lui grave, très doctoralt
-Les extrêmes se touchent.
Et il continua.

SUR LA ROUTE

Le Stearns est totîjols cil av'ant. Sa ré-
putationi est d'être léger, r-oulant, facile à
diriger -,elle est prouvés par îles luttes nié-
morabtes a2consilies sur les pistes et sur les
côtes Il est fasit avec un soin extrênie, pas
une oncee d'excérlliut dans aucune <le ses par-
t ics , les billes sont aussi finies qu'il est per-
mis de le faire ; les supports aussi forts que
[îtcier l- Compjorte, Ce -ont les secrets du
roulag,( facili'et (le la réputation <les Stearîts.

i Ni I I ý icii s-iîî:'*illiIîoî ,îîri t,

NOUS L'ENVOYONS

CRATUITEMENT A
TOUS LES HOMMES

ai Vîl- lt NVltltltîN. l'AIt l'A IIE
N ErTi;iI- SU -

1-\ VIî'uîrix it itti lFiN i

1l. '<lih l 1.1 '' iilii li

i ~îîit 'il 'ilt~î: tî~ Il' î'îîtîîîî el.î

slN:t'i :1ElîtlIiEl D UN N'O:lliltE

Lo, nombre 1 12,S57 a une curieuse
propriété. ce'lle, étant multiplié succes-
sivemîent par tous les chîiffres de 1 à 6,
de donner (les produits dont tous les
chiffres sont les tuî mesi et placés dans
le même ordre eii permutation circu-
laite.

Voici les six produits successifs:
Multiplicateur 1 produit 11l2,857

- 2 -285,711

- -~ - 428,.571

4 - 571,428
- 5 - 711,285

Comme on le voit, ces produits sont
formés des six chiiffres qui composent
le nombre 1-.12,8,57, et ces chiffres n'a-
biandonnent pas leur position d'ordre.
-Ils subsissent seulement une évolution
qui change leur valeur.

Mainttenanit, si vous îîarcou rez du haut
en bas les colonnes ci-dessus, vous y
retrouverez encore danb chascune les
i4ix chiffres qui, additionnés, font 27.
Mlipliez le nombre par 7 et vous
aurez pour piroduit 99J9,999O - dont
l'addition forme deux fois 27,

Philosophie.
Un tailleur essaye un habit à un de

ses clients qui lui dit:
-,q~ bien, les alfaires vont cille bien?

-Oh ! mon Dieu, je n'ai pas trop à
me plaindre ; et luis, comme me répé-
tait inon Fère, ce matin : - Si le ne
t'avais pas fait tailleur comme moi,
qu'est-ce que tu serais aujourd'hui 1...
préfitt un méchant sous-puréfet peut-
être!

MO'T Di'ENF-ANTl

B~on jour, Pierre; tu viens de l'école?
-Oui, mon oncle,
-Tu travaille- bien
-Oh ! tOui, mon oncle.
-Et q'est-ce que tu fais à l'école

-J'attends qu'on sorte.

Nouvelles et Magnifiques Primes
'tot.suciliahiiîiil lii renoîuvellera son aMoitiin;eu, poui i Mo îlis oit

:iatlii, e-n pnlull il v ant .. ( -;%,t((, i t u ic I (tiiic i i tLuiq i paier-a in ai oit t; mis
il'lîî ucîe. d itg(e amu roîn11t droit gi atîî cîîcîli, et. fr'ancouî r leiurcti deîmandie, (laits

11>111 le c.anaîda ut le-. iaL'4i iii- tics11 îe ilelisî u es l. ie

10-Napoléon ler et son fils le Roi de Rome
iii:giil iquîe dlriî- tîg'ît ,îe 21 'x 33i, oeivr di'cunîi jul ar'ti-t ceanaîdien dle 21
ails, MîA - E. C'harr'oi).

20-Le Fils de l'Assassin
<J Ii bîeauî voîlumeîî in Il; tiîe 100 patge.

A lt u ins anumérîo li liiil
1 . sur en'i de îli lasommeiî île 25 Centins, liolus tires-

lieruons. égalceent fra.nco, Napoléon fer et son fils le Roi de Rtu

POIRIER, BESSETTE & M~E, f'iolwiéîtaie-e,

Rue luralg, 516, Montreal.
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